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Inauguration de la cuisine de l'école maternelle Tịnh 

Nghiêm dans le programme des "Maisons de la Solidarité" 

de 2012 

 

 

 

 
 

L'école maternelle Tịnh Nghiêm se trouve dans un quartier populaire de la ville de Mỹ Tho, non loin de la pagode 

du même nom. Elle accueille actuellement un peu plus de 200 enfants dont les parents sont trop pauvres pour les 

envoyer à l'école. Devant aller travailler tous les deux chaque jour, ils n'ont pas d'autres solutions que de laisser leurs 

enfants souvent très jeunes abandonnés à eux-mêmes, sans surveillance toute la journée. 

Pour venir en aide à ces parents, la bonzesse supérieure de la pagode Tịnh Nghiêm a fait construire cette école 

maternelle pouvant accueillir 200 enfants de 2 à 5 ans, répartis dans 6 classes. Le matin, les parents les déposent à 

l'école le matin en allant travailler, et les récupèrent le soir. Les enfants sont en classe le matin; à midi on leur sert le 

déjeuner et encore un goûter après la sieste. Tout cela est entièrement gratuit, toutes les charges sont supportées par la 

pagode. C'est une aubaine pour les parents. Non seulement les enfants peuvent aller à l'école, mais ils sont encore 

vêtus, nourris pendant la journée. C'est pourquoi les demandes affluent chaque année, mais les capacités d'accueil de 

l'école et les possibilités financières de la pagode sont très limitées. 

 

 
L'école présente un aspect clair et accueillant. Aucun signe de dégradation, preuve d'un entretien consciencieux 

et permanent de la part du personnel de l'école. 

L'école maternelle dispose d'une cuisine propre et nette, mais trop exigüe pour fournir plus de 200 repas chaque 

midi aux enfants, enseignants et membres du personnel. 
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La Bonzesse supérieure Tịnh Nghiêm et la direction de l'école rêvent d'une nouvelle cuisine plus spacieuse et 

fonctionnelle, mais leur projet bute sur la capacité financière de la pagode. 

Or, en mars 2012 notre camarade Nguyễn Ngọc Minh (JJR promo 63) a décidé de prélever 2 700 €, soit 75 

millions VND dans le budget destiné à construire 5 maisons dans sa ville natale de Vinh pour aider la Bonzesse 

supérieure Tịnh Nghiêm à construire sa nouvelle cuisine. Le coût pour la construction s'élève en fait à 100 millions 

dongs, mais forte de cet apport inespéré, la Bonzesse supérieure lance immédiatement les travaux, puisant dans les 

réserves de la pagode pour financer le reste. Un ancien local servant d'entrepôt pour l'école est abattu pour construire la 

nouvelle cuisine. 

Quatre mois après, les travaux sont déjà terminés. 

 

Jeudi 19 juillet 2012, la pagode attend une délégation AEJJR pour une cérémonie d'inauguration de la nouvelle 

cuisine. Une banderole de bienvenue en lettres rouges sur fond jaune est tendue sur le passage menant au nouveau 

local. A l'entrée de la cuisine, une plaque en cuivre précise que l'installation est financée par M. Nguyễn Ngọc Minh, 

Mme Nguyễn Thị Bạch Phượng et l'AEJJR. 

J'ai promis de mobiliser quelques camarades JJR locaux pour former une délégation de représentants du lycée. 

Hélas, personne n'a pu se rendre disponible. Je suis seul donc à représenter l'Amicale. 

 

 

La nouvelle cuisine, appelée cuisine "à sens unique" avec des équipements flambant neufs est réellement 

spacieuse et fonctionnelle. Elle permet l'organisation rationnelle et pratique des repas selon les différentes étapes de 

préparation. On peut ressentir la joie et la fierté de la Bonzesse supérieure Tịnh Nghiêm, de la Bonzesse Viên Quang, 

directrice de l'école, et de l'ensemble du personnel, visiblement heureux de travailler dans ce nouvel environnement. 
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Accompagné par la Bonzesse supérieure et la directrice de l'école, j'ai ensuite droit à une visite des 6 classes 

réparties sur deux étages du bâtiment principal. A chaque classe, la Bonzesse Tịnh Nghiêm explique aux enfants que 

c'est grâce à une Association d'anciens élèves en France qu'ils ont maintenant une nouvelle cuisine servant à préparer 

leurs repas. A chaque classe nous sommes accueillis par des comptines entonnées en chœur par des élèves sages au 

regard brillant. A un certain moment, je suis assez surpris d'entendre une chanson à la gloire de l'Oncle Hô, une de ces 

chansons qu'on a apprises à plusieurs générations d'enfants vietnamiens depuis des décennies. La Bonzesse 

supérieure attend la fin de la chanson avant de prendre la parole doucement: "Aujourd'hui c'est Bouddha qui vous 

accueille et vous aide, ce n'est pas l'Oncle Hô". 

La Bonzesse Tịnh Nghiêm m'explique que chaque année, avec la progression de la crise économique, les 

pauvres sont visiblement de plus en plus nombreux. A côté des parents paysans, manœuvres, ouvriers à la tâche 

gagnant à peine l'équivalent de 30 euros par mois, elle voit apparaître de plus en plus de cadres locaux venant 

demander à inscrire leurs enfants à l'école. Les cadres subalternes qui n'ont pas les moyens de la corruption pour 

arrondir leurs fins de mois, ont aussi de grandes difficultés à joindre les deux bouts. 

Ainsi va le Vietnam d'aujourd'hui. A côté des gens immensément riches qui ont su profiter du système et d'autres 

qui arrivent d'une façon ou d'une autre à vivre décemment, les laissés pour compte sont de plus en plus nombreux 

chaque année, crise économique aidant. Les inégalités et les disparités entre riches et pauvres s'agrandissent encore de 

jour en jour. 

La Bonzesse Tịnh Nghiêm ajoute que, plusieurs fois, après avoir refusé une inscription par manque de places, 

elle est obligée de rappeler la personne pour accepter son enfant, ne pouvant pas résister devant la détresse de certains 

parents. L'école a déjà dépassé les limites de sa capacité d'accueil, mais on va faire des efforts, encore et encore. 

L'école gère actuellement 6 classes de 35 enfants en moyenne. Des travaux sont déjà en cours pour transformer 

un local en salle de classe afin d'ouvrir une nouvelle classe à la prochaine rentrée. Avec les 6 classes présentes, trouver 

un budget mensuel de 120 millions dongs (4 800 euros) pour payer les frais de nourriture et les salaires des enseignants 

et membres du personnel est déjà un casse-tête permanent pour la pagode. Avec l'ouverture de la nouvelle classe, c'est 

un nouveau défi qui s'annonce. Mais apparemment la Bonzesse supérieure aime les défis. 

 

 

 

Vĩnh Đào, Juillet 2012 


